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ES-TU  CELUI  QUI  DOIT  VENIR  OU  DEVONS  NOUS  EN  ATTENDRE  UN
AUTRE ? - Commentaire de l’évangile par Alberto Maggi OSM

Mt 11, 2-11

Jean le Baptiste entendit parler, dans sa prison, des œuvres réalisées par le Christ. Il
lui  envoya ses disciples et,  par eux,  lui demanda : « Es-tu celui qui doit venir, ou
devons-nous en attendre un autre ? » Jésus leur répondit : « Allez annoncer à Jean ce
que vous entendez et voyez : Les aveugles retrouvent la vue, et les boiteux marchent,
les lépreux sont purifiés, et les sourds entendent, les morts ressuscitent, et les pauvres
reçoivent la Bonne Nouvelle. Heureux celui pour qui je ne suis pas une occasion de
chute ! »
Tandis que les envoyés de Jean s’en allaient, Jésus se mit à dire aux foules à propos de
Jean : « Qu’êtes-vous allés regarder au désert ? un roseau agité par le vent ? Alors,
qu’êtes-vous donc allés voir ? un homme habillé de façon raffinée ? Mais ceux qui
portent de tels vêtements vivent dans les palais des rois. Alors, qu’êtes-vous allés voir ?
un prophète ? Oui, je vous le dis, et bien plus qu’un prophète. C’est de lui qu’il est
écrit  :  Voici  que j’envoie  mon messager en avant  de toi,  pour préparer le  chemin
devant toi. Amen, je vous le dis : Parmi ceux qui sont nés d’une femme, personne ne
s’est  levé  de  plus  grand  que  Jean le  Baptiste  ;  et  cependant  le  plus  petit  dans  le
royaume des Cieux est plus grand que lui. »

L’évangéliste Matthieu écrit  pour une communauté juive et  il  présente la vie de Jésus avec en
arrière plan la vie et les actions de Moïse. Moïse libéra son peuple en déversant les dix plaies de la
part  de  Dieu  contre  ceux  qui  s’opposaient  à  la  libération  des  Hébreux  en  esclavage.  Eh  bien
l’évangéliste présente Jésus qui accomplit, non pas dix plaies, dix actions en châtiment contre ses
opposants ou ses ennemis, mais dix œuvres à travers lesquelles il communique la vie, même envers
ses ennemis, ses rivaux.

Tout cela déconcerte car l’activité de Jésus n’est pas celle à laquelle on s’attendait et qui avait été
annoncée par Jean Baptiste. Il suffit de se rappeler la manière dont il présente le messie avec la
hache à la main pour couper et brûler l’arbre qui ne porte pas de fruit. Ce messie qui serait venu
porter une séparation dans le peuple entre les purs et les impurs, les bons et les mauvais.

En effet  le  premier  à  avoir  des difficulté  est  justement  Jean.  Lisons l’évangile  de Matthieu au
chapitre 11 versets 2-11. « Jean le Baptiste entendit parler, » l’évangéliste tient pour acquis le fait
que Jean est en prison même si cela sera raconté au chapitre 14. Pourquoi est-il en prison ? Parce
que selon Matthieu Jean Baptiste avait reproché à Hérode d’avoir pris comme épouse la femme de
son frère. Mais il y a un historien de cette époque, Flavius Joseph qui, dans ‘La guerre des Juifs’,
donne une lecture politique de l’emprisonnement et de l’assassinat de Jean Baptiste.

Il dit qu’Hérode était préoccupé du succès de Jean Baptiste et il écrit qu’il serait préférable de s’en
défaire pour s’en libérer avant que son activité prenne de l’ampleur. Jean se trouve donc dans une
prison à haute sécurité, une forteresse sur la rive orientale de la mer morte, Macheronte. « Jean le
Baptiste entendit parler, dans sa prison, des œuvres réalisées par le Christ. » Il s’agit de tout ce que
fait Jésus, le messie, qui communique la vie même aux pécheurs et aux ennemis. «  Il lui envoya ses
disciples.. » la mention des disciples de Jean Baptiste est étrange, ce sont probablement ceux qui
n’ont pas accueilli l’invitation de Jean à suivre Jésus.



« Et, par eux, lui demanda : « Es-tu celui qui doit venir, ou devons-nous en attendre un autre ? » La
demande de Jean Baptiste a tout l’air d’être une excommunication. En effet Jésus ne se comporte
pas comme le messie que Jean avait annoncé. Le messie juge qui devait porter le châtiment de Dieu.
Alors il lui envoie dire ‘C’est toi qui devait venir ou devons-nous en attendre un autre ? ’ Jésus ne
répond pas à la polémique avec des arguments théologique mais avec des actions.

«  Allez  annoncer  à  Jean  ce  que  vous  entendez  et  voyez..  »  c’est  à  dire  ce  dont  vous  faites
l’expérience. Et ici Jésus donne six actions, le chiffre 6 rappelle les jours de la création (sixième
jour création de l’homme) donc Jésus continue l’œuvre de Dieu, pl communique la vie. Toutes ces
actions communiquent, restituent, soulagent le vie des gens. « Les aveugles retrouvent la vue, et les
boiteux marchent, les lépreux (ils étaient considérés non comme des malades mais des maudits)
sont  purifiés,  et  les  sourds  entendent,  les  morts  ressuscitent,  et  les  pauvres  reçoivent  la  Bonne
Nouvelle. » Quelle est la bonne nouvelle attendent les pauvres ? La fin de la pauvreté.

Cette énumération Jésus la prend de l’annonce du messie faite par le prophète Isaïe dans deux
chapitres 35 et 71 mais dans ces deux passages Isaïe avait annoncé aussi la vengeance de Dieu
contre les païens, les pécheurs. Jésus omet ce particulier car l’action de Dieu à travers Jésus est un
don d’amour offert à tous, il n’y a aucune forme de vengeance ou de châtiment. Voilà pourquoi
Jésus proclame bienheureux « celui pour qui je ne suis pas une occasion de chute ! » Ou plutôt de
scandale, mais quel est le scandale ? C’est le scandale de la miséricorde.

Alors que le  châtiment  de Dieu effraie  les  personnes,  la  miséricorde scandalisait  et  continue à
scandaliser les personnes, surtout les personnes religieuses, ceux qui pensent que Dieu les aime
pour leur mérite et leurs efforts. Ils ne peuvent pas supporter cette image d’un Dieu miséricordieux
qui ne connaît pas les obstacles que les hommes s’imposent car son amour veut arriver à tous.

Jésus l’avait annoncé, son Père n’est pas le Dieu de la religion qui fait la différence entre les bons et
les  méchants.  Jésus  avait  dit  non,  l’action  de  Dieu  est  comme  le  soleil  qui  resplendit  sur  les
méchants et sur les bons et de la même manière la pluie. L’action de Dieu est une communication
d’amour  indépendamment  du  comportement  et  de  la  réponse  des  hommes  et  c’est  cela  qui
scandalise. Même ceux qui n’ont aucun mérite, même les impurs et les pécheurs peuvent bénéficier
de l’amour de Dieu sans une pénitence ou une purification préalable..c’est cela le scandale de la
miséricorde.

Eh bien Jésus proclame bienheureux ceux qui ne se scandalisent pas. Les envoyés de Jean s’en vont
donc sans rien dire, ce qui signifie d’une part incompréhension et d’autre part désaccord sur ce que
Jésus vient de dire. Alors Jésus parle de Jean à la foule « Qu’êtes-vous allés regarder au désert ? un
roseau agité par le vent ? » Le mouvement du roseau était proverbial, on le trouve dans une fable
connue de Ésope. Le roseau qui se plie suivent le sens du vent est l’image de l’opportuniste toujours
prêt à courber l’échine pour rester à son place « Alors, qu’êtes-vous donc allés voir ? un homme
habillé de façon raffinée ? Mais ceux qui portent de tels vêtements vivent dans les palais des rois. »
Dans le palais sont ceux de la coure des puissants, ceux qui sont même prêts à changer leur manière
de penser et d’agir à condition de rester toujours à leur poste. « Alors, qu’êtes-vous allés voir ? un
prophète ? Oui, je vous le dis, et bien plus qu’un prophète. »

Jésus affirme que Jean Baptiste est plus qu’un prophète car c’est celui qui a été envoyé pour lui
préparer le chemin. Alors Jésus fait comprendre que pour être collaborateur de Dieu on ne peut être
ni opportuniste ni courtisant mais suivre toujours son propre chemin.

« C’est de lui qu’il est écrit.. » Ici Jésus met ensemble deux expressions, une du livre de l’Exode et
une autre du prophète Malachie « Voici que j’envoie mon messager en avant de toi, pour préparer le



chemin devant toi. » L’évangéliste présente la figure de Jésus comme celle de Moïse qui a porté son
peuple vers la terre promise où il n’a pas pu entrer. C’est Jésus qui ensuite portera son peuple à la
libération.

Et pour finir voici l’éloge de Jésus « Amen, je vous le dis : Parmi ceux qui sont nés d’une femme,
personne ne s’est  levé  de  plus  grand que  Jean le  Baptiste  ;  et  cependant  le  plus  petit  dans  le
royaume des Cieux est plus grand que lui. » Rappelons que ‘le royaume des cieux’ pour Matthieu
est sa communauté, une communauté où l’on rentre avec l’acceptation de la première béatitude «
Heureux les pauvres de cœur, car le royaume des Cieux est à eux. »

« Cependant le plus petit dans le royaume des Cieux est plus grand que lui. » Jean Baptiste n’a pas
pu entrer dans cette communauté car il a été mis en prison, mais surtout il n’a pas pu renaître de
nouveau dans l’Esprit et ainsi passer de fils d’une femme à fils de Dieu.


